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Contexte de l’aide alimentaire en Europe & en 
France Programme européen d'aide aux plus démunis (PEAD)

• 1987 : création de ce financement pour l’achat de stocks d'invendus 
issus de la PAC (céréales, riz, sucre, poudre de lait, beurre)

• 1995 : système d'allocation d'enveloppe budgétaire pour achat 
de denrées directement sur le marché afin de pallier les absences 
temporaires de stocks d'intervention

• 2004 : Programme national d’aide alimentaire (PNAA) en France
Achat de denrées complémentaires aux denrées achetées via le PEAD 
(poisson, viande, fruits & légumes)

• Bénéficiaires de l’aide alimentaire : + de 13 M personnes /an en Europe
dont 3,5 M en France



Contexte de l’aide alimentaire en Europe & en 
France Un PEAD en évolution, et à l’avenir incertain

• Juin 2011 : réduction drastique du PEAD, divisé par 4 
(de 500 M€ en 2011 à 113 M€ en 2012)

Achats trop important pour Cour de Justice Eur : déconnexion de la 
PAC ;  relève de l’aide sociale directe, or non communautarisée

• Nov 2011 : accord franco-allemand pour prolongation du PEAD 
jusqu’en 2014

• 2014-2020 : création du Fond européen d’aide alimentaire (FEAD)

3,5 Mds € = 500 M€/an en Europe, dont 72 M€ en France 
Budgétisé sur la politique de cohésion
+ 85 % de co-financements européens selon les pays



Contexte de l’aide alimentaire en Europe & en 
France Aide alimentaire en France

• Gestion par Ministère de l’agriculture & FranceAgriMer

• Redistribution par associations caritatives agréées
4 antennes historiques : Croix rouge / Secours populaire / Banques 
alimentaires / Restos du cœur
+ 3 structures depuis 2013 : ANDES / Paniers de la mer / Imagine 84

• Bourses aux dons ouvert en ligne (2011) pour les professionnels de 
l’agroalimentaire : dons alimentaires et matériels aux associations 
caritatives & aux CCAS

• Étude Baromètre 2010 des Banques Alimentaires : triple dynamique



Pourquoi, comment aborder les solidarités 
alimentaires ? Une affaire d’opinion partagée



Pourquoi, comment aborder les solidarités 
alimentaires ? Réflexions autour de l’aide alimentaire, du modèle alimentaire

• Une demande croissante moins ciblée socialement
Evolution des dépenses vers des produits moins chers (variable 
d’ajustement) : perte de qualité, conséquences sur la santé (obésité)

• Aide alimentaire, un avenir politique et économique incertain

• Quel modèle alimentaire proposé ?
Produits frais ? 
Capacité à cuisiner les produits ?
Implication des personnes dans l’échange, image de soi ?
Quel lien au territoire, quelle origine des produits ?

• Quelles interactions entre produits locaux et solidarité alimentaire ? 
Locavore & circuits courts : un mode d’alimentation que ni 
producteurs & consommateurs ne souhaitent élitiste
Pourtant, faible accès des populations défavorisées à ces circuits



Le projet SOLALTER (2012-2014)
 Développer les Solidarités Alimentaires Territorialisées à partir 

des circuits courts en Bretagne (SOLALTER)

• Solidarité consommateur :  donner l’accès à une alimentation de 
qualité à tous

• Solidarité producteur :  soutenir la production locale

• Porté par Agrocampus-Ouest & FR CIVAM Bretagne

10 ans expériences communes en recherche-action 
sur les circuits-courts (SALT, FAAN, LIPROCO…)

• Principaux financements

2013 – 2014                            2014



Le projet SOLALTER (2012-2014)
 Le contexte de SOLALTER

• Origine (2012) : stage 3e année Ingénieur agro à Rennes (M. Chrétien)

« Étude de l’accès aux populations défavorisées aux produits agricoles 
locaux en Ille-et-Vilaine » (financé par la DRAAF-Bzh)

• Élaboration d’un comité de pilotage élargi à divers acteurs 

• Volonté de poursuivre ce diagnostic à l’échelle bretonne : SOLALTER



Le projet SOLALTER (2012-2014)
 Les objectifs de SOLALTER

• Quelles sont les initiatives de solidarités alimentaires développées en 
Bretagne ? Comment décrire l’existant, quelles potentialités, et quelles 
marges de progression peut-on identifier ?

 Diagnostics départementaux : recensement des initiatives de solidarités 
alimentaires – stages de Master (dép.22 en 2013; dép. 29 & 56 en 2014)

• Recherche-action : aide à la structuration d’expériences de terrain 
(trajectoire des initiatives, facteurs de réussite/échec, marge de 
progression...)

• Valorisation – transfert expertise : Guide méthodologique – Site Internet 
(www.projet-solalter.org) ; 2 conférences régionales annuelles

 Mise en réseau en Bzh afin de mutualiser ces expériences

 Mise à l’agenda politique en donnant de la visibilité à ces initiatives

http://www.projet-solalter.org/


Le projet SOLALTER (2012-2014)
 Les diagnostics départementaux

• 35 : « Étude de l’accès aux populations défavorisées aux produits 
agricoles locaux » (M2 Ing. Agro, M, Chrétien, 2012)

• 22 : « Le développement de la solidarité alimentaire » (M2 Univ Géo, M-
P, Lecoq, 2013)

• 56 : « Analyse-diagnostic des initiatives de solidarité alimentaire 
territorialisée » (M1 Agro, 10 étudiants, 2014)

• 29 : « Étude de l’accès aux populations défavorisées aux produits 
agricoles locaux et synthèse régionale » (M2 Ing. Agro, Gautier, 2014)

 Inventaire & grille de lecture typologique des initiatives / département

 Accompagnement de certaines initiatives, analyse de leur situation et 
de leur facteurs de progression

 Méthodologie variée : observation participative ; entretiens ; 
questionnaires ; focus groupe…



Le projet SOLALTER (2012-2014)
 La recherche-action sur qq initiatives emblématiques de 

solidarités alimentaires territoriales (locales)

Type d’initiatives 35 22 29 56

Associations 

caritatives

• Les paniers 

de la mer 

(Loctudy)

Marché solidaire • Lycée Jean 

Moulin et 

CCAS 

(St Brieuc)

Jardin partagé • Espace-test 

CFPPA du 

Rheu 

(Rennes)

• Jardin de la 

rencontre 

(St Brieuc)

• Optim 

service 

(Riantec) 

Epicerie sociale • Réseau 

Andes

(Brest)

• CCAS 

(Lanester ou 

Lorient)

AMAP • AMAP du 

Blosne 

(Rennes)



Le projet SOLALTER (2012-2014)
 Exemple de livrables : une fiche expérience / initiative



Le projet SOLALTER (2012-2014)
 Exemple de livrables : une fiche expérience / initiative



Le projet SOLALTER (2012-2014)
 Exemple de livrables : une fiche expérience / initiative



Le projet SOLALTER (2012-2014)
 Dynamiques et perspectives

• Une typologie des initiatives à (re)travailler

M. Chrétien, 2012



Le projet SOLALTER (2012-2014)
 Dynamiques et perspectives

• Des initiatives aux dynamiques différentes (type 1) 

Le nombre d’individus qui ont un accès

difficile à l’alimentation est important

Il faut des structures de grande taille

pour répondre à la forte demande

Ces structures nécessitent

un fort investissement

L’Europe est la plus à même de répondre à

la demande financière. L’Etat vient ensuite

Il faut agir vite pour limiter les

problèmes dus à la malnutrition

L’urgence du probème ne permet

pas l’implication des bénéficiaires

La logique du projet est très

hierachisée et descendante

Type de financement

Logique du projet

Constat

Donc

Or

Au final

Objectif

Or

Au final



Le projet SOLALTER (2012-2014)
 Dynamiques et perspectives

• Des initiatives aux dynamiques différentes (type 1)

• Points positifs 

Sources fluctuantes mais pérennes et variées

Implication organismes caritatifs

Ethique et gâchis

• Marges de progression

Logistique lourde avec des dons conséquents

Gestion relativement (très) peu régionalisée / localisée

« Stigmatisation » des populations



Le projet SOLALTER (2012-2014)
 Dynamiques et perspectives

• Des initiatives aux dynamiques différentes (type 2) 

Il faut limiter la stigmatisation

de ces populations

Les intégrer dans un circuit marchand

classique adapté limite la marginalisation

Les bénéficiaires vont participer

au financement du projet

Type de financement

Les personnes démunies ont une alimentation

de mauvaise qualité, ce qui est en partie

due à des habitudes de consommation

Pour encourager durablement ces

populations à acheter différemment

il faut jouer sur ces habitudes 

C’est en adaptant chaque projet

aux populations concernées et en

les impliquant qu’il est le plus efficace

La logique du projet est ascendante

Logique du projet

Objectif

Constat

Au final

Constat

Au final

Or

Constat

	



Le projet SOLALTER (2012-2014)
 Dynamiques et perspectives

• Des initiatives aux dynamiques différentes (type 2)

• Points positifs 

Plus adaptées aux populations

Baisse de la stigmatisation

Implication des familles

• Marges de progression

Rayonnement restreint

Produits qui peuvent rester trop cher

Portées par des structures dont ce n’est pas la mission principale



Le projet SOLALTER (2012-2014)
 Dynamiques et perspectives (2nd semestre 2014)

• Finalisation des diagnostics 56 et 22

• Actualisation des diagnostics 35 et 22

• Synthèse régionale SOLALTER en Bretagne

• Projet interrégional (FdF 2015) : collaboration avec la Bourgogne et le 
Languedoc-Roussillon

• Projet transversal : collaboration avec le réseau Andes


